
Définir et analyser les indicateurs de

performance pertinents

 Piloter la transformation durable de l’entreprise

Coordonner et superviser les

parties prenantes de l’entreprise

" Il y a une vraie continuité entre la RSE et la mission. 
La spécificité de la MAIF est que la RSE ne base pas son plan d’actions sur
les référentiels des objectifs de développement durable, mais sur les cinq
objectifs statutaires de notre mission : l’intérêt des sociétaires,
l’épanouissement des acteurs internes, la contribution à la construction
d’une société plus solidaire, la contribution à la transition écologique et la
promotion des modèles des entreprises engagées. Toute notre activité
intègre ces objectifs qui sont devenus une norme interne. " 

– Franck Carnero, MAIF.

CHIEF MISSION
OFFICER

Afin de mieux comprendre en quoi cette nouvelle fonction peut être

structurante et stratégique pour les entreprises qui s’engagent dans la voie

de Société à Mission (SAM), voici un résumé des missions principales et des

compétences nécessaires. 

Ce rôle, bien qu’émergent sur le marché français, est stratégique pour l’entreprise. 

Face aux nouveaux enjeux sociaux et environnementaux auxquels elles sont confrontées,

une telle fonction permet de garder le cap de l’entreprise entre objectifs commerciaux et

contribution sociétale afin de renforcer et garantir sa résilience. 

Le Chief Mission Officer doit notamment définir les Objectifs de Développement

Durable (ODD) - parmi les 17 - auxquels l’entreprise adhère ou souhaite contribuer. 

Du fait de sa fonction, il repère tous les impacts de

l’entreprise sur son environnement. 

Selon les objectifs fixés avec la Direction Générale, il

lui faudra définir les KPIs nécessaires à la bonne

conduite de la mission. Le Chief Mission Officer doit

établir un plan d’actions afin d’améliorer

l’engagement de l’entreprise en termes d’ODD mais

surtout faire le lien entre performance financière et

performance extra-financière. 

Il devra donc analyser le ROI afin de faire de la mission

un levier de performance business.  

A la frontière (de plus en plus mince) entre

stratégie business et stratégie RSE, le Chief

Mission Officer interagit avec toutes les

parties prenantes de la société. Il doit être en

mesure d’animer et embarquer les

collaborateurs, partenaires mais aussi être

le référent auprès de tiers indépendants,

notamment lors des audits prévus en qualité

de Société à Mission. 



En tant que manager de projets, il accompagne les directions métiers et les équipes

opérationnelles de l’entreprise afin de mettre en œuvre la mission au sein de chaque service

de l’entreprise. 

En tant que coordinateur, le Chief Mission Officer participe également à la création d’un

comité de mission et s’assure auprès de référents définis dans chaque division métier, de la

bonne mise en œuvre des engagements inscrits dans les statuts. Par exemple, chez Mirova,

la Chief Mission Officer a créé le comité de mission, défini son rôle et la fréquence de

rassemblement, choisi ses membres, et l’anime au quotidien en y donnant des inputs et

outputs. 

Selon la maturité de l’entreprise et le rattachement du poste à la hiérarchie, le Chief Mission

Officer sera plus au moins opérationnel : 

En termes de compétences techniques, le Chief Mission Officer doit avoir des connaissances
solides des critères ESG (environnementaux, sociaux et de gouvernance) mais également des
compétences d’analyse, de diagnostic et d’audit, afin de pouvoir appréhender ses nouvelles
responsabilités. Des profils plus seniors seront sûrement privilégiés car ces derniers ont plus
d’expérience en management et pilotage de projets, des critères indispensables pour mener
cette mission. Enfin, comme dans beaucoup de fonctions, le Chief Mission Officer doit
assurer une veille marché quotidienne, se tenir informé des évolutions sectorielles et être
force de proposition. 

En termes de savoir-être, le Chief Mission Officer doit, du fait de sa posture, avoir un profil
transverse et des doubles compétences (spécialisation finance, juridique ou communication,
par exemple). Le Chief Mission Officer doit être en mesure d’embarquer et d’animer les
différentes parties prenantes et de les sensibiliser aux nouvelles problématiques liées à leurs
métiers. Il doit alors avoir les compétences d’un bon manager et démontrer un leadership
d’influence transversal afin de conduire le changement et accompagner la transformation de
l’entreprise : être engageant, pédagogue et collaboratif afin d’aider les divisions
opérationnelles à s’approprier les objectifs sociaux et environnementaux ! 

– Pauline Mellerio, Birdeo.

" Je pense que pour un poste tel que celui du Chief Mission Officer, avoir
une très bonne connaissance et une vision 360 de l’entreprise est un réel
atout. Pour cette personne, il y a un véritable enjeu de crédibilité et de
rayonnement car elle doit être en mesure d’embarquer les collaborateurs
tout comme les parties prenantes externes. Arriver à ce poste avec un
réseau interne et une maîtrise des différents métiers de Mirova a facilité
ma prise de fonctions. " 

– Karen Massicot, Mirova.

A la MAIF, Franck Carnero reste

opérationnel sur des projets

spécifiques mais s’appuie également

d’une équipe et ses relais métiers

dans la mise en œuvre des actions

définies dans la feuille de route

Mission. 

Au sein de Réalités, Alexandra Fleury

travaille en étroite collaboration avec les

directions métiers. A titre d’exemple, elle

est en charge du plan de communication

interne de la mission et travaille sur la

DPEF. Rattachée à la direction

stratégique et institutionnelle du groupe,

elle accompagne le groupe et les filiales

dans leurs démarches mission & RSE. 

Chez Mirova, Karen Massicot

allie stratégie et opérationnel

en pilotant le projet SAM de

ses prémisses au

déploiement et l’animation du

plan d’actions : groupes de

travail, gouvernance, comité

de pilotage, audits. 

COMPÉTENCES NÉCESSAIRES 

Copyright Birdeo

Chez WAKAM, Denis Thaeder a

endossé le rôle de Chief Mission

Officer pour bâtir la mission de

l'entreprise et accompagner la

mise en oeuvre des objectifs

statutaires  et opérationnels en

travaillant avec les directions

métiers. Ce dispositif est

maintenant complété d'une

politique RSE.


